
Lâ€™informationÂ etÂ la guerre : vieux mÃ©diasÂ etÂ nouvelles plateformes
Ã©changentÂ leursÂ rÃ´les

Description

LesÂ Â«Â printemps arabesÂ Â»Â ont Ã©tÃ© parfois qualifiÃ©s de rÃ©volutions Facebook ou Twitter,
comme lâ€™a Ã©crit le professeur amÃ©ricain David M. Faris1. Mais lâ€™enthousiasme autour des
effets Ã©mancipateurs des rÃ©seaux sociaux numÃ©riques est vite retombÃ©. En 2016, les ingÃ©rences
russes dans la campagne prÃ©sidentielle amÃ©ricaine qui a portÃ© Donald Trump au pouvoir, comme le
vote britannique en faveur du Brexit, aprÃ¨s un dÃ©bat national entachÃ© par la prolifÃ©ration
deÂ Â«Â fausses nouvellesÂ Â», ont rappelÃ© que lâ€™Ã©mancipation des citoyens par une
participation aux Ã©changes publics en ligne nâ€™est possible quâ€™Ã  la condition de rÃ¨gles du jeu
prÃ©cises et appliquÃ©es (donc une modÃ©rationÂ a minimaÂ des plateformes) et dâ€™un engagement
sur la reconnaissance des faits, des situations documentÃ©es, sur ceÂ Â«Â rÃ©elÂ Â»Â dont les
journalistes rendent compte. Sinon, câ€™est la dÃ©ception.

Lâ€™Ã‰MANCIPATION DES CITOYENS PAR UNE PARTICIPATION AUX
Ã‰CHANGES PUBLICS EN LIGNE Nâ€™EST POSSIBLE QUâ€™Ã€ LA CONDITION
DE RÃˆGLES DU JEU PRÃ‰CISES ET APPLIQUÃ‰ES

Le lendemain du vote en faveur du Brexit, son premier dÃ©fenseur, Nigel Farage, admettait que son
argument principal de campagne, Ã  savoir la promesse de reverser la contribution au budget de lâ€™Union
au systÃ¨me de soins britannique, Ã©tait tout simplementÂ Â«Â bidonÂ Â». DuÂ Â«Â bullshitÂ Â»,
comme disent les Anglo-Saxons, une maniÃ¨re de convaincre en faisant miroiter aux gens ce quâ€™ils
veulent entendre plutÃ´t quâ€™en misant sur leurs capacitÃ©s deÂ discernement.

En lâ€™occurrence, les rÃ©seaux sociaux numÃ©riques sont lâ€™arme absolue des communicantsÂ :
permettant un ciblage des profils, ils autorisent une dÃ©clinaison Ã  lâ€™infini de la parole politique,
faisant ainsi voler en Ã©clat son unicitÃ©. Aux Ã‰tats-Unis, la modÃ©ration actuelle limite
dâ€™ailleurs ces possibilitÃ©s de communication politique ciblÃ©eÂ viaÂ la publicitÃ© (voirÂ La rem
Â nÂ°54bis-55, p.98). Parce que laÂ Â«Â dÃ©mocratie internetÂ Â»Â est trÃ¨s fragile, les AmÃ©ricains,
au moins certains dâ€™entre eux, ont retrouvÃ© le chemin de la presse durant la prÃ©sidence Trump.
Alors que les rÃ©seaux sociaux numÃ©riques devenaient, au milieu des annÃ©es 2010, le premier moyen
de sâ€™informer aux Ã‰tats-Unis, selon leÂ Pew ResearchÂ Center, leÂ New York TimesÂ et leÂ 
Washington PostÂ ont gagnÃ© un nombre sans prÃ©cÃ©dent dâ€™abonnÃ©s grÃ¢ce Ã  leurs enquÃªtes
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fouillÃ©es sur le fonctionnement de lâ€™administration Trump.

LesÂ Â«Â vieux mÃ©diasÂ Â», parfois, valent mieux que lesÂ posts moqueurs ou surrÃ©alistes dâ€™un
prÃ©sident ultra-connectÃ©. Certes, aux Ã‰tats-Unis, les mÃ©dias sont trÃ¨s polarisÃ©s, Ã  lâ€™instar
des discours qui peuvent Ãªtre tenus sur les rÃ©seaux sociaux numÃ©riques. Il nâ€™empÃªche que le
mÃ©diactivisme en ligne conduit plus vite vers les extrÃªmes, quels quâ€™ils soient, quand la pratique
journalistique au sein dâ€™une rÃ©daction limite les Ã©ventuelles dÃ©rivesÂ : lâ€™incitation Ã  la
retenue nâ€™est pas de mÃªme nature. En France, en revanche, le mÃ©diactivisme fÃ©dÃ¨re les
extrÃªmes tandis que les mÃ©dias dâ€™information sâ€™attachent Ã  rester au plus prÃ¨s des faits et des
situations, malgrÃ© des lignes Ã©ditoriales qui peuvent Ãªtre opposÃ©es, comme le montre une Ã©tude
de lâ€™Institut Montaigne2.

LA SUSPICION Ã€ Lâ€™Ã‰GARD DES RÃ‰SEAUX SOCIAUX NUMÃ‰RIQUES
SEMBLE Lâ€™AVOIR EMPORTÃ‰ EN DÃ‰MOCRATIE

Si les relations et comparaisons entre mÃ©dias dâ€™information et rÃ©seaux sociaux numÃ©riques sont
donc complexes, interdisant toute opposition binaire, la suspicion Ã  lâ€™Ã©gard des rÃ©seaux sociaux
numÃ©riques semble lâ€™avoir emportÃ© en dÃ©mocratieÂ : dâ€™Ã©mancipateurs, ils sont devenus le
foyer dâ€™oÃ¹ partent toutes les manipulations. Dâ€™ailleurs, le Digital Services Act (DSA, voirÂ La rem
nÂ°56, p.5) ne vise-t-il pas Ã  appliquer les rÃ¨gles du monde rÃ©el, celles des mÃ©dias
dâ€™information, Ã  ces espaces virtuels afin dâ€™en corriger, espÃ¨re-t-on, les excÃ¨s ?

Avec la guerre en Ukraine, ces tensions sur lâ€™information sont exacerbÃ©es. En Russie comme en
Ukraine, information et propagande vont de pair car elles relÃ¨vent de lâ€™effort de guerre. En Europe, il
semble quâ€™information et propagande se confondent aussi rÃ©guliÃ¨rement dans
certainsÂ Â«Â fauxÂ Â»Â mÃ©dias. Au moins est-ce indÃ©niablement le cas au sujet deÂ Â«Â RTÂ Â»,
lâ€™ex-Russia Today. FondÃ©e en 2005 comme un outil deÂ soft power, Russia Today se veut une
chaÃ®ne internationale dâ€™information. Ce fut peut-Ãªtre le cas au dÃ©but, quand elle avait pour
vocation de faire circuler dans le monde des informations prÃ©sentant la Russie de maniÃ¨re positive.
AprÃ¨s cette premiÃ¨re phase centrÃ©e sur leÂ nation branding, RT change de stratÃ©gie en 2008. En
sâ€™internationalisant, elle diversifie sa couverture de lâ€™actualitÃ© pour soutenir, partout oÃ¹ elle est
diffusÃ©e, les mouvements qui contestent les Ã©quilibres des sociÃ©tÃ©s occidentales ou de leurs
alliÃ©sÂ : alors quâ€™elle donne la parole Ã  lâ€™extrÃªme droite en France, elle soutient lâ€™extrÃªme
gauche en AmÃ©rique latine, comme lâ€™a montrÃ© Maxime Audinet3, chercheur Ã  lâ€™Irsem
(Institut de recherche stratÃ©gique de lâ€™Ã‰cole militaire). Son objectif est bien la dÃ©stabilisation des
sociÃ©tÃ©s des pays ennemis de la Russie. Et cette dÃ©stabilisation ne passe pas par les Ã©crans de
tÃ©lÃ©visionÂ : les audiences de RT y sont faibles, lÃ  oÃ¹ elle dispose de canaux. Pour galvaniser les
extrÃªmes, il faut en effet cibler une partie de la population, celle-lÃ  mÃªme qui est prÃªte Ã  recevoir des
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messages sâ€™Ã©loignant des canons habituels du journalisme. Câ€™est ce quâ€™autorisent les
rÃ©seaux sociaux numÃ©riques. Les contenus de RT y prospÃ¨rent, au milieu dâ€™un flux de messages
qui gomme en partie la visÃ©e stratÃ©gique du mÃ©dia. Ainsi, RT France a gagnÃ© en notoriÃ©tÃ©
grÃ¢ce Ã  son soutien au mouvement des Gilets jaunes, plus prÃ©cisÃ©ment Ã  une partie de ceux qui
sâ€™en revendiquaient, comme elle a servi de chambre dâ€™Ã©cho auxÂ Â«Â antivaxÂ Â», autant de
mouvements dont certains porte-paroles dÃ©noncent unÂ Â«Â systÃ¨meÂ Â»Â politique et mÃ©diatique
quiÂ Â«Â cacheÂ Â»Â lâ€™essentiel. RT se prÃ©sente ainsi comme une alternative au systÃ¨me
mÃ©diatique ; elle relaie les paroles que les journalistes, dans leur grande majoritÃ©, peuvent considÃ©rer
comme illÃ©gitimes (par exemple des mensonges, des interprÃ©tations erronÃ©es parce
quâ€™extrÃªmement partiales ou naÃ¯ves des faits, desÂ Â«Â coupablesÂ Â»Â en sÃ©rie transformÃ©s
en boucs Ã©missaires, autant deÂ Â«Â points de vueÂ Â»Â qui fleurissent en ligne). Fin 2018, alors que le
mouvement des Gilets jaunes prenait de lâ€™ampleur, le site web de RT a enregistrÃ© quelque
12Â millions de visites mensuelles. DÃ©but 2022, RT France comptait encore 1,2Â million
dâ€™abonnÃ©s sur Facebook et 1,2Â million dâ€™abonnÃ©s sur YouTube.

CUMULÃ‰S, LE STATUT Dâ€™AGENT DE Lâ€™Ã‰TRANGER ET
Lâ€™INTERDICTION DES INFORMATIONS MENSONGÃˆRES ONT FINI PAR
MUSELER TOUS LES MÃ‰DIAS RUSSES INDÃ‰PENDANTS

Depuis le 2 mars 2022, les compteurs sont ramenÃ©s Ã  zÃ©ro car la chaÃ®ne et ses mÃ©dias en ligne
sont dÃ©sormais interdits. Lâ€™Union europÃ©enne nâ€™a mÃªme pas pris la peine de sâ€™appuyer sur
sa contribution Ã  la dÃ©sinformation pour interdire Russia Today. La fermeture de la chaÃ®ne fait partie
du train de sanctions contre la Russie qui la finance. Mais câ€™est bien la volontÃ© dÃ©stabilisatrice de
Vladimir Poutine qui a Ã©tÃ© bannie de lâ€™espace mÃ©diatique de lâ€™Union europÃ©enne. Cette
dÃ©cision avait par ailleurs Ã©tÃ© anticipÃ©e par les rÃ©seaux sociaux numÃ©riquesÂ : TikTok, le
premier, avait fermÃ© le compte de RT dÃ¨s le 28 fÃ©vrier 2022, puis Facebook, puis Google â€“ plus
difficilement pour ce dernier qui, dans un premier temps, sâ€™est contentÃ© de stopper lâ€™affichage de
publicitÃ©s sur la chaÃ®ne YouTube de RT et de dÃ©grader la recommandation de ses vidÃ©os. Ã€ elle
seule, la suppression de RT ne garantira pas que les internautes europÃ©ens Ã©chappent Ã  toute forme de
propagande sur la guerre en Ukraine. Les thÃ©ories se rÃ©pandent, ailleurs et par dâ€™autres canaux, qui
produisent un discours alternatif sur ce qui se passe aux confins de lâ€™Europe orientale.

Pour contrÃ´ler parfaitement la nature de lâ€™information qui circule en ligne, la censure se doit
dâ€™Ãªtre autrement plus efficace. En la matiÃ¨re, la Russie est exemplaireÂ : le 4 mars 2022, deux jours
aprÃ¨s lâ€™interdiction de Russia Today dans lâ€™Union europÃ©enne, la Douma a votÃ© trois
amendements au code pÃ©nal qui permettent dâ€™envoyer quinze ans en prison toute personne qui
propage desÂ Â«Â informations mensongÃ¨resÂ Â»Â surÂ lâ€™Â«Â opÃ©ration spÃ©cialeÂ Â»Â en
Ukraine. Autant dire que les journalistes, comme les citoyens russes, doivent dÃ©sormais reprendre les
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Ã©lÃ©ments de langage communiquÃ©s par le pouvoir. AprÃ¨s la libertÃ© de la presse, câ€™est la
libertÃ© dâ€™expression qui est ainsi muselÃ©e. Les mÃ©dias dâ€™information russes, en effet, avaient
fait lâ€™objet dâ€™un traitement particulier bien avant le 4 mars 2022 avec les lois de dÃ©cembre 2020
sur le statutÂ dâ€™Â«Â agent de lâ€™Ã©trangerÂ Â». Il sâ€™agit de tous ceux qui sâ€™engagent en
politique et disposent de financements non russes, un pÃ©rimÃ¨tre dÃ©sormais Ã©tendu aux mÃ©dias.
Une fois ce statutÂ obtenu, les mÃ©dias sont soumis Ã  une sÃ©rie de contraintes qui Ã©touffent la
critique. CumulÃ©s, le statut dâ€™agent de lâ€™Ã©tranger et lâ€™interdiction des informations
mensongÃ¨res ont fini par museler tous les mÃ©dias russes indÃ©pendantsÂ : le 2 mars 2022, Dodj, une
tÃ©lÃ©vision de Moscou Ã  la ligne plutÃ´t libÃ©rale, a dÃ» cesser dâ€™Ã©mettre Ã  la demande de
lâ€™autoritÃ© russe de rÃ©gulation des mÃ©dias, le Roskomnadzor ; le mÃªme jour, la radio Ã‰cho de
Moscou a dÃ» elle aussi fermer, les mÃ©dias Ã©tant Ã  chaque fois accusÃ©s de mentir en ne respectant
par la vulgate officielle. Depuis aoÃ»t 2021, Dodj Ã©tait dÃ©jÃ  sous la pression des autoritÃ©s russes,
classÃ©e commeÂ Â«Â agent de lâ€™Ã©trangerÂ Â». Câ€™est ce statut qui a notamment conduit le
dernier journal indÃ©pendant de Russie,Â Novaya Gazeta, Ã  suspendre sa publication le 28 mars 2022,Â 
Â«Â jusquâ€™Ã  la fin de lâ€™opÃ©ration spÃ©cialeÂ Â», selon les propos de son fondateur, Dmitri
Mouratov, prix Nobel de la Paix en 2021. La dÃ©cision a Ã©tÃ© prise aprÃ¨s un deuxiÃ¨me signalement
du Roskomnadzor concernant un manquement Ã  la loi sur les agents Ã©trangers. Silence donc, en Russie,
pour tous les journalistes, pour tous les individus qui Ã©mettent des doutes quant Ã  la politique menÃ©e
par Vladimir PoutineÂ : une chape de plomb sans prÃ©cÃ©dent sâ€™est abattue sur le pays alors que les
mÃ©dias proches du pouvoir prÃ©sentent en continu laÂ Â«Â vÃ©ritÃ© officielleÂ Â».

LES RÃ‰SEAUX SOCIAUX NUMÃ‰RIQUES SONT EN RUSSIE LE DERNIER LIEU
OÃ™ PEUVENT SE RETRANCHER LES PAROLES ALTERNATIVES

UtilisÃ©s par le pouvoir russe Ã  lâ€™Ã©tranger pour dÃ©stabiliser les dÃ©mocraties en fÃ©dÃ©rant
les contestations de tout ordre, les rÃ©seaux sociaux numÃ©riques sont en Russie, Ã  lâ€™inverse, le
dernier lieu oÃ¹ peuvent se retrancher les paroles alternatives. Alors que la plupart des mÃ©dias
Ã©trangers ont dÃ©cidÃ© de retirer leurs journalistes de Russie suite aux amendements du 4 mars 2022,
pour des raisons de sÃ©curitÃ©, alors que lâ€™utilisation des rÃ©seaux sociaux amÃ©ricains est
proscrite en Russie, leÂ New York Times, la BBC, mais aussi Facebook ont dupliquÃ© ces derniÃ¨res
annÃ©es, ou plus rÃ©cemment pour Twitter, lâ€™ensemble de leurs services en ligne sur des sites
enÂ Â«Â .onionÂ Â», ceux accessibles uniquementÂ viaÂ le navigateur Tor. Ce dernier, connu pour la
sÃ©curitÃ© du chiffrement des connexions, permet de contourner les censures. UnÂ internet
parallÃ¨leÂ existe Ã  destination des citoyens des pays oÃ¹ la libertÃ© dâ€™expression est Ã©touffÃ©e.
Celle-ci persiste encore sur un autre rÃ©seau social cryptÃ©, Telegram, trop utilisÃ© par lâ€™oligarchie
russe pour Ãªtre fermÃ©. Mais, dans lâ€™espace public en ligne nonÂ cryptÃ©, celui facilement
accessible Ã  tous les citoyens, lâ€™internet se morcelle. Le grand espace planÃ©taire de communication
se rÃ©gionalise, un phÃ©nomÃ¨ne appelÃ©Â Â«Â splinternetÂ Â»Â qui dÃ©signe lâ€™Ã©mergence

La revue europÃ©enne des mÃ©dias et du numÃ©rique

Page 4



de rÃ©seaux internet rÃ©gionaux avec leurs propres rÃ¨gles et services. Mais, en Russie, outre
lâ€™internet, ce sont aussi la radio, la tÃ©lÃ©vision et les conversations ordinaires qui sont placÃ©es
sous contrÃ´le. Le contrÃ´le de lâ€™information se devait en effet dâ€™Ãªtre total pour faire accepter par
les Russes une vision orwellienne du monde.

Câ€™est probablement le point faible de la propagande russe doublÃ©e dâ€™un systÃ¨me de menaces et
de rÃ©pressionÂ : la propagande totale est fragile, car le discours quâ€™elle propose ne peut pas
sâ€™appuyer, comme dans lesÂ fake newsÂ les plus efficaces, sur unÂ mixÂ dâ€™Ã©lÃ©ments factuels
et de mensonges. Ici, les rÃ©seaux sociaux numÃ©riques peuvent faire tomber la muraille russe. Ainsi,
alors que lâ€™agence Tass avait naÃ¯vement lancÃ© laÂ fake newsÂ sur la fuite du prÃ©sident Zelensky
au dÃ©but du conflit, ce dernier apparaÃ®t dans Kiev et lâ€™information circule, y compris en Russie,
oÃ¹ les Ukrainiens utilisent Telegram pour contrer la propagande russe. Certes, une propagande se substitue
ici Ã  une autre. Volodymyr Zelensky dÃ©fend les intÃ©rÃªts de son pays et joue sa partition, mais il la
joue surtout en ligne. Or, en Ukraine, au lieu de sâ€™appuyer sur des communautÃ©s prorusses, ou anti-
Maidan, pour crÃ©er des boucles dâ€™influence en ligne, la Russie a jouÃ© la carte des mass media,
selon le chercheur suisse Lennart Maschmeyer4, en comptant appliquer sur le territoire ukrainien les
mÃªmes mÃ©thodes que celles pratiquÃ©es sur la population russe. Nombre de mÃ©dias ukrainiens,
notamment Ã  la tÃ©lÃ©vision, diffusent en effet depuis 2014 un discours prorusse et antieuropÃ©en. Ce
message devait prÃ©parer lâ€™acceptation dâ€™une prÃ©sence russe dans le pays Ã  la suite
deÂ lâ€™Â«Â opÃ©ration spÃ©cialeÂ Â»Â que Vladimir Poutine imaginait Ãªtre aussi
uneÂ Â«Â opÃ©ration Ã©clairÂ Â». Car les chaÃ®nes ukrainiennes Ã©taient en partie sous contrÃ´le
russe,Â viaÂ notamment lâ€™oligarque Viktor Medvedtchouk, capturÃ© depuis et exhibÃ© sur les
rÃ©seaux sociaux. Las, lâ€™acteur Zelensky sâ€™est transformÃ© en diplomate et influenceur. Vladimir
Poutine a Ã©tÃ© confrontÃ© alors Ã  un prÃ©sident ultra-connectÃ© mobilisant des codes qui,
manifestement, lui Ã©chappent. Comme DonaldÂ Trump en son temps, la multiplication des prises de
parole en ligne par Volodymyr Zelensky a sapÃ© la capacitÃ© des mÃ©dias prorusses en Ukraine Ã 
imposer leur agenda au dÃ©but du conflit.

LA MULTIPLICATION DES PRISES DE PAROLE EN LIGNE PAR VOLODYMYR
ZELENSKY A SAPÃ‰ LA CAPACITÃ‰ DES MÃ‰DIAS PRORUSSES EN UKRAINE
Ã€ IMPOSER LEUR AGENDA

Cette facultÃ© des rÃ©seaux sociaux et plus largement de la communication en ligne Ã  dÃ©jouer les
censures permet aussi dâ€™informer autrement. ConnectÃ©s, les Ukrainiens alimentent les rÃ©seaux
sociaux de leurs vidÃ©os, de leurs tÃ©moignages, et ils rendent possible, pour les journalistes, la
couverture de la guerre en Ukraine en Ã©vitant des dÃ©placements Ã  haut risque aux abords de la ligne
de front. Les soldats russes, eux, se sont vu confisquer leurs tÃ©lÃ©phones portablesÂ : pas dâ€™images,
donc, qui auraient pu faire passer pour desÂ Â«Â nazisÂ Â»Â ukrainiens ces voisins que nombre de Russes
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chÃ©rissent plus quâ€™ils ne sâ€™en mÃ©fient. Ã€ lâ€™inverse, grÃ¢ce Ã  leurs images, Ã  leurs
smartphones, les Ukrainiens peuvent dÃ©jouer les messages de propagande venant des mass media russes
ou sous contrÃ´le russe. Ils racontent leur vie quotidienne sans le savoir, ils participent Ã  la mobilisation de
la population, parfois en recourant eux aussi Ã  la dÃ©sinformation. Les images duÂ Â«Â fantÃ´me de
KievÂ Â», ce pilote capable dâ€™abattre en sÃ©rie des avions russes, Ã©taient en fait des captures de
jeux vidÃ©o. Mais, dans la masse des posts, des selfies, des vidÃ©os courtes, la plupart des contenus,
naÃ¯fs et tragiques Ã  la fois, sont une maniÃ¨re de raconter la guerre. Les Ukrainiens mettent ainsi Ã  la
disposition des journalistes occidentaux des tÃ©moignages qui, une fois vÃ©rifiÃ©s, seront certifiÃ©s
dans les mass media dâ€™Europe ou dâ€™ailleurs, ceux-lÃ  mÃªmes qui, face aux paroles mensongÃ¨res
sur les rÃ©seaux sociaux, sâ€™engagent sur le respect des faits.

La lecture univoque des pouvoirs respectifs des mÃ©dias et des plateformes semble donc rÃ©ductrice, et
les rÃ´les quâ€™ils peuvent jouer doivent toujours Ãªtre interprÃ©tÃ©s en fonction du degrÃ© de
libertÃ© dâ€™expression autorisÃ©.

GRÃ‚CE Ã€ LEURS IMAGES, Ã€ LEURS SMARTPHONES, LES UKRAINIENS
PEUVENT DÃ‰JOUER LES MESSAGES DE PROPAGANDE VENANT DES MASS
MEDIA RUSSES OU SOUS CONTRÃ”LE RUSSE

Les dÃ©fis posÃ©s par la libertÃ© dâ€™expression sont de nature diffÃ©rente en dÃ©mocratie et dans
un rÃ©gime autoritaire. Les dirigeants des rÃ©seaux sociaux ne sâ€™y sont pas trompÃ©sÂ : Facebook a
permis en Ukraine des messages appelant Ã  lâ€™Ã©limination de lâ€™occupant russe, mÃªme si le
groupe est depuis revenu en partie sur sa dÃ©cision afin dâ€™Ã©viter la confusion entre Russes et
occupant russe ; Twitter a arrÃªtÃ© deÂ Â«Â recommander des comptes gouvernementaux appartenant Ã  
des Ã‰tats qui limitent lâ€™accÃ¨s Ã  une information libre ou qui sont engagÃ©s dans des conflits 
armÃ©sÂ Â», ce qui revientÂ de factoÂ Ã  limiter la visibilitÃ© des comptes prorusses sur le rÃ©seau
social ; les dÃ©rives ukrainiennes sont aussi visÃ©es avec la dÃ©cision de Twitter de bloquer la
publication de photos de prisonniers de guerre, une pratique contraire Ã  la convention de GenÃ¨ve mais
intÃ©grÃ©e dans la stratÃ©gie des services de communication ukrainiens afin dâ€™affaiblir le soutien de
la population russe et des mÃ¨res de soldats Ã Â lâ€™Â«Â opÃ©ration spÃ©cialeÂ Â». Imaginer une
modÃ©ration qui sâ€™appliquerait Ã  tous les pays de maniÃ¨re uniforme sâ€™apparente ainsi de plus en
plus Ã  une chimÃ¨re, comme a pu lâ€™Ãªtre lâ€™idÃ©al de la mondialisation et celui de
lâ€™internetÂ Â«Â ouvert et globalÂ Â».
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